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LE LIVRE DES BEAUX
par Fazyl Bey

Un de nos lecteurs a eu l'aimable idee de nous preter le „Livre des
Beaux", idee d'autant plus precieuse qu'ellie nous a permis de faire la
connalssance d'un petit volume assez rare.

Si j'etais encore jeune-homme, epris de lyrisme, je dirais probablement
que ce petit livre au tiitre pretentieux est comme un bouquet de fleurs aux
parfums delicieux, attirant et grisant par ses odeurs exotiques. Les „beaux"
sont les fleurs, il y en a qui sont merveilleux par leur finesse et leur
beaute, d'autres intimidants par leur viriliite et splendeur d'adolescents
süperbes et il y en a enfin de ceux qui n'ont guere de qualites et qui se
sont probablement glisses ä tort parmi leurs compagnons gracieux, comme
une pauvre fleur fanee dans un resplendissant bouquet d'ete. Meme si nous
laissons la poesie de cote, nous trouverons du plailsir ä suivre l'auteur des

„beaux" dans sa description de tant de grace et de jeunesse.
Fazyl Bey, tel est le nom du poete, etait le petit fits de Zähir-al-Omar,

l'un des Emiirs d'Egypte et de Palestine qui, s'etant revolte, fut pris et
decapite vers 1770, tandisque Fazyl Bey, assez jolt gargon, fut amene ä

Constantinople et agree par la suite comme page au vieux Serail. On ignore
ä qui Fazyl Bey dut son avancement, de fait il accomplit une brillante
carriere et devint un des plus hauts fonctionnaires ä la cour de Selim 111.

11 a compose une oeuvre poetique assez importante quoique peu connue par
ses compatriotes, car les turcs dedaignaient, fort injustement du reste, ce
poete naturaliste et libertin.

L'introduction nous apprend que le livre fut ecrit ä la requete d'un
disciple charmant, d'un de ces adolescents gracieux qui formaient la com-
pagn.ie perpetuelle de l'ecrivain turc.

Je crois qu'il est inutile de vous dire davantage sur le compte de l'auteur
— je laisse parier son oeuvre qui, certes, ne vous emouvera guere pro-
fondement mais qui, je 1'espere au moins, vous procurera le plaisir d'une
minute legere. C. W.

Le Bean de la mer Egee

Celui de l'Archipel est une fontaine de delices.
Les anges s'etonnent de sa proportion parfaite.
Quant il se promene, ä 1'aurore, sous les cypres de
son lie natale, les djinn, habitants des decombres
et des charniers, se pressent autour de ce jouvenceau
de cornaline, et lui donnent de furtifs baisers.
II croit que le zephyr joue avec son turban ou ses
levres, et il sourit.
Alors, les diabiotins s'enhardissent, et si le flaneur,
fatigue, s'endort sous un platane, il fait un songe dont il
rit aux eclats en se reveillant.
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Le Beau d'entre les Tchinghianes (Tziganes)

Celui d'entre les Tziganes a la voix mOodieuse
et la croupe magnifique.
II chante, en offrant son bric-ä-brac pour quelques
piastres, et on lui achate sa figure brune au poids
de l'or.
H£lasl ä peine le premier duvet lui vient-il,
ce cruel se retire de l'amour, et fait danser
les ours au lieu de se tremousser lui-meme.

Le Beau de la Circassie

Celui de la Circassie reste fid&le a sa religion
et ä son amoureux.
Son frere, le G6orgien, n'est rien aupr^s de lui.
Quand il parait dans une chambre obscure, le
clair de lune 1'accompagne.
II se montre genereux et gai. Modeste, il possäde,
sans instruction, les vertus antiques.
Les saints l'admirent. Meme esclave, il a le caractkre
d'un Sultan.
Admettons que tu ne lui laisses pas une livre turque
en le relächant: il se rappelle tes bontes jusqu'au
jour du Jugement Dernier, et il prie Dieu de te faire
misericorde.
II meurt en souriant pour son ami. Qu' Allah le recompense f

*

Le Beau de la Tunisie a le caractere courtois,
des bras splendides et une poitrine telle qu'un
morceau de lune.

Celui de la Valachie est un arbrisseau blanc,
rose et svelte dans la prairie de beaute
et enfin

Celui de l'Abyssinie a autant de vigueur
que de sensualite.
II est proportionne comme un ifrit de perdition.
Aucun poil ne tache sa peau solide et suave.
On dirait que sa virginite se reforme
apres chaque aventure.
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